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A FORT KENT I3NT MEMORIAM
Sympathies des Acadiens de l'Ontario a l'occasion 

de la mort de Mgr Richard

V St Jacques,N.B. CARTES D'AFFAIRES
пі 11 пінні <■>•>». v

L=t aamt-Jean-BatLste a été fêtée â Fort Kent dimanche 
d une manière digne des Franco-Américains. Nous ne sfth- 
rictns trop féliciter nos ediupatvintes Américains du beau zèle 
qii us apportent à la pvéparafi-ui d ; cette fête nationale et la 
foule accourue de partout pour entendre les 
trie assez

M. J. Roy voyageur de la mai
son de Laval Dairy Supply Co. Це 
Montréal, était de paasage ici, la 
semaine dernière, prenant le 
semen t dea fromagerie».

Casier Postal "S” Té!. a8-dr
MAX. D. CORMIER■ Les Acadiens de la cité 

d’OttaWa croient être les fidè
les interoréres du sentiment 
de tous les fils de VAcadie 
éparpillés sur le sol ontarien

Provinces Maritimes qui fut 
sur la brèche pendant de lon
gues années et qui contribua 
si puissamment à l’expansion 
de la race acadienne ? Corn

ell exprimant publiquement ment pourraient-ils ne pas rc- 
la douleur profonde que leur grettef le fondateur de Ro- 
cause la mort du très regretté gersville, le promoteur de l’é- 
Monseigneur Richard.

B. A.
Avocat, Notaire Public 

Edmündston*,

« : recen
я. N. B Iorateurs,. riion- 

aux vœux
Dimanche dmii-r pluaieora de 

paroissiens sont allés à Saint- 
Basile, à l’occasion des ordinations 
îles Révérends Messieurs Michaud 
et Martin. Qne!i|ues-un.4 sont aussi

que les organisateurs avaient répondu A. M. CHAMBERLAND
du peuple.

Il est Passé ce temps oit tout mouvement de cohésion, 
où toute revendication de nos droits ne trouvaient que des 
spectateurs indifférents ou antipathiques. Aujourd’hui a l’ap
pel de nos chefs le peuple entier s'émeut,accourt pont témoi
gner sa recoitnaissaflce et dettiaiidet à tetlJc qui luttent d’être 
patients et de ne pas abandonner notre

Elle est entre bonnes mains notre cause aux Etats-Unis. 
L’Union St-Jean Baptiste d’Amériqtiç fait mie œuvre de 
géant. Les services qu ’elle a rendu à la cause française en 
Amérique ne se comptent plus. C’est à cette société'qne les 
nôtres de là-bas doivent d’avoir pu conserver un peu de liber- 
té. C’est elle aussi qui prépare l’avenir et la victoire, pourvu 

■ que les Canadiens-Français d’Amérique sachent répondre â 
son appel.

B. A.
AVOCAT, N'от VIRE PUBLIC

,,, . .. Bureau : Grand Falls
a; e< a tort Kent, Mç, pour la cé- St-Léonard, tons les jeudis ,1,- cha-

j» ,
leur petite promenade. Anderson Siding, le la de iliaqre

mois.

rection du premier monument 
élevé en Acadie en lionueur

.
Si éloignés que soient de 

leur pays les Acadiens de 
l’Ontario, ils suivent toujours 
avec intérêt éê qui 
chez eux et preuneuf part à 
tous les deuils coin me à tou tes 
les joies de leurs frères des 
provinces maritimes.

C’est pourquoi la disj aritiôn 
du prélat vénéré qu’était Mon
seigneur Richard leur est par
ticulièrement sensible.

—o—
Lundi matin, Je 21,tel qu "annon

cé, ax ait lieu un mariage tiès fas
hionable. Melle M. J. Lynch unis 
sait sa destinée à celle <h* M. Fred 
Daigle, d’Edmuiidsto». il y eut 
grand'mé«6e solennelle* Le chant 
et la musique furent à la hantem 
de la circonstance. Les 
époux 'sont paitis pour un voyage 
à Boston, et autres villes aiuéri 
Caines.

de Notre Dame de l’Assomp
tion, le vaillant colonisateur, 
l’infatigable défenseur de nos 
droit et de nos intérêts natio-

•її?
Ç'none 34cause.

RIO H. LAPORTE ïSШк
se passe Méth-cin-Chirurgici:4 Edmundstox. N. BnauX qui sut traverser des 

épreuves sans nombre sans ■Casier Postal_RS" ту

A M. 80RMANY, M. O.
Méilecin-Chirurgivn

nouveauxjamais rien perdre de son zèle 
ni de son courage ? '

1 -es Acadiens de l’Ontario
se découvrent avec respect r, . ...
, , , . ,r Un rapporte que notre cure, le
devant le cercueil de cet hom- Ré.> M. Babinean a prononcé à 
me de bien ; ils prient Dieu Fort Kent, dimanche dernier un
d. «, ,,, à s.
sci ce сіґ^г dispai ü êt £ est du voilà un qui ne craint pas tic 
fond du cœur qu’ils offrent ati си qu’il est et de dire ce qu’il 
clergé acadien si cruellement pMUlA 
éprouvé l’expression de leurs 
vives sympathies.

Les Acadiens d’Ottawa,

Edmundstox, N. B. SJ. A. GUY, M. D.L’année dernière, parlant de la fête de Van Bur Щen nous Médecin-Chirurgiendisions :
Edmundstox, -Г N. B.La plupart l’ont connii.â 

l’œuvre, ont été à même d’ap
précier son ardent patriotisme 
ou de bénéficier de son inlas
sable dévouement sacerdotal.

La fête a été belle et grandiose. 11 y manquait quelque 
chose cependant, et les cœurs sincères n’ont pu retenir un 
soupir de tristesse en constatant l’absence complète des pvê 
très Canadiens-Français des environs.

Noim ne leur jetons pas la pierre, nous savons que la 
force secrète qui les a retehü eheti etix li’est pas lefflaliqtiede 
eceur on de patriotisme, mais nous regrettons cet état de 
dlidse, en formant des

au
DR Z. VEZINAs.

Ex-clève des Hôpitaux de Paris.
—Médecin spécialiste— 

de l’Hôpital de Fraserxille 
Spécialité : Maladies dvs 

oreilles, jiez, gorge.
Bureau : 151 rue Lafoin .ine 

РГоАа»ше, P.y.
Télj Kamouraska, N0. 325.
Tel. National 

Heures de Bureau :

Les fromageries de Suint-Jvcqnes 
sont on vertes depuis quelques temps 
r-t 011 y fait du bon fromage. Celle 
des Concession«, sous la géranc. de 
M. Germain Toussaint et dont j- 
fabricant est M A fit. Quel let, fonc 
tienne a pleine capacité. (Julie de 
ГEglise ne reçoit p?<s tout le lait 
q fl’elle pou mit manufacturer ma:s 
tout de môiue, son propriétaire, M.
Octave Martin. Jr est assez satis
fait et très encouragé. Voilà qui dé- Téléphone, 18 
mOi.fct*» bien, n’est-ce pas las. gesse 
d’un bon «nombre «ks habitants de 
81-Jacques, mais mitlheiireusi nient 
ici comme dans le reste du Mada
waska d’ailleurs, on compte trop 
sur l’exploitation <ie la foi et. L’éle
vage des ajiimaux et la cultuie 
il’oCt Upvnt pas la place qui leur a 
portion t. Espérons que pour notre 
plus grand bien, le réveil agricole 
senne» a bientôt tout.de Іюп. Le bois 
ne durera pas toujours. Il faudra 
plus tôt qu'on s'attend, coûte que 
coûte revenir a lu terre et à sa cul- St-Leonard, 
turc intensive même, c'est alors 
qu’on s’ percevra de notre erreur 
et «jtt’on regrettera le temps perdu

yeux,Comment pourraient-ils ne 
pas pleurer ce Langevin des

pdiir que dans tin avenir pro
chain la justice reprenne le dessus et triomphe de la persé-

votîUx

Ordination à St-Basile “ 519

Hélas ! cette remarque, nous pouvons la faire encore 
V De.ux Prêtres- s’étalent rendus à l’appel et tous les deux ve- 

Batent dit diocèse de Chatham. Des curé» de 1 A mistook 
pas tin seul n’avait cru devoir venir dire par leur présence 
et par leur parole qu’ils approuvent cette lutte que nous 
faisons polir garder notre place au soleil. Pas un seul n'a* 
valt cru devoir donner publiquement son approbation à ce 
mouvement qui a pour premier but de conserver intègre la 
religion de nos pères., .'.Pourquoi ?

Espérons, encore une fois, qtte la force secrète qui le 
retenus se fondra à- la chaleur bienfaisante de l’euthousias 
de la race,

- - тттптгггінїїїїї 
Dimanche dernier, le 20 juin, iule imposante cérémo

nie avait lieu à l'église paroissiale de St-Basile. Sa Grandeur 
Monseigneur Louis O. Leary conférait le sacrement de 

1 Ordte à deux enfants du comté de MadawasTca, Messieurs 
les abbés Charles Eugène Michaud, fils de M. Joseph Mi- 
chaud, Marchand d’Edmundston, et Armand Martin, fils de 
U bald O. Martin, cultivateur de St-Basile.

Ceux qui ont eu le bonheur d’assister à cette double or* 
dinatioli se

m? 10 lirs à 11.30 hrs a. ш. 
2 hrs à 5 hrs p. ni.< V

Soir 7 à * P.M.
-
■

.1J. A. RATTEY
Méilvein-VétérinaireУ '

Edmundstox, N B.

Casier Postal, 8 Téléphone
1 JOHN J. DAIGLE

rappelleront longtemps cette fête mémorable. 
L’église était remplie de fidèles et de la paroisse et des 
roisses avoisinahtes. Plusreurs membres du clergé étaient 
nus rehausser l'éclat de la célébration. On remarquait 
chœur Mgr. O’Leary, célébrant, le Révérend M. Gariépi, 
directeur des ecclésiastiques du Grand Séminaire de Québec, 
le Révérend M. Geuest, professeur au séminaire de Québec, 
Monseigneur Dugal, Curé de la paroisse, Monsieur l’abbé 
Poirier, vicaire, M. l’abbé Eloi Martin de St-André, M. l'ab
bé Hart de l’évêché de Chatham, M. l’abbé J. E. Michaud, 
curé de Breakeyville, P. Q.; M. l’abbé Lynch ecclésiastique 
de St-Jacqiter et un prêtre de Van Buren dont le 
échappe.

MAU0HAND GENblIALs a
Edmundstox, N. B.me

FIRMIN MICHAUD
M-.irvhancl du Liquet,...OORRESPONOAlM^.P

Au Peuple Acadien
N. B. I

. ' іA E THIBAULT
-

Mes chers compatriotes.

En qualité d’ami intime et 
de frère acadien du très regret
té défunt, Mgr M. F. Richard, 
Prélat Domestique, je 
le pressant besoin de procla
mer bien hautement l’expres
sion de ma douleur la plus 
vive et de mon deuil le plus 
profond. La mort de Mgr 
Richard est pour l’Acadie 
perte nationale. A sa famille 
et à ses proches, d’abord, j’of
fre mes condoléances les plus 
sincères.

Je me joins à toute la 
acadienne- pour reçonnaitre 
publiquement que la Providen
ce vient de nous enlever 
de nos plus grands, si non le 
plus grand, le plus zélé, le 
plus ardent, le plus efficace 
défenseur de nos droits ; je 
nie joins à toute la race aca
dienne pour déplorer la perte 
de celui qui au milieu des plus 
gràndes difficultés a toujours 
lutté avec vaillance et 
peur pour l’avancement des 
nôtres, de celui qui a toujours 
su inspirer aux lutteurs de hi 
cause acadienne le courage,la 
conviction et le travail.de celui 
sur qui les acadiens comptaient 
toujours avec autant de 
fiançe que de fierté ppgr.lçs

MARCHAND DE MEUBLESguider sur la route du progrès. 
Le plus, sa grande âme chré
tienne et sacerdotale savait 
discuter les questions de gran
de délicatesse avec modération 
et mesure,

Assortiment completMardi matin It* 22. autre marÎHge 
fashionable ici. Ctdni de M. Ludg r 
Flou nie à Melle Emilie Grondin,fil
le df notre estime concitoyen, John
ny Grondin Sr Les nouveaux ma
riés se sont emb irqués pour Sainte 
Anne de B nu p ré. Nos meilleurs 
Mfultuits les accompagnent.

A propos de pélérmages, on m’as
sure que 22 pèlerin sont allés à Ste- 
Anne par voie du Transcontinental 
la si niai tic dernière et 7 cette se
maine par le Témiscoimta On croit 
que et » derniers ont manqué le pre
mier Pèlerinage,

Edmundstox, N. R

J. A. DAICLEnom nous llOTELLlEll 
Anderson Sidino,

resseus
N B.Une multitude de parents des deux nouveaux prêtre as

sistaient à la fête. Il y eut beau chant, belle musiqueet beau 
sermon. La température était belle aussi. Tout semblait 
s’entendre pour faire du 20 juin une fête inoubliable 
la paroisse de St-Basile.

Lundi, le 21, M. l’abbé Michaud célébrait sa première 
messe dans sa paroisse natale, à Ednnmdston, à laquelle as
sistait les parents et les amis du nouveau piètre, i.e sermon 
de circonstance fut prononcé par Monseigneur Dugal, curé 
de St-Basile.

Quoiqu’il n’alt pas atteint 
dans la Hiérarchie ecclésiasti
que les dignités auxquelles 
nos

SEW VICTORIA HOTEL
Rue Victorias 1 pour

vœux l’appelaient il 
une contribué plus que tout autre 

a faire reconnaître la légitimi
té'de nos désirs, la justice de 
notre cause, il a contribué, 
dis-je, à faire nommer dans

race Episcopal un représentant de Le même jour, M. et Mde Jos Michaud donnaient, à leur 

le race,qui siege avec tant résidence à Edmiindston, un grand banquet en l’honneur de 
a equite et de succès dans le leur fils, M. l’abbé Michaud. Parmi les invités on remarquait 
diocese de Saint-Jean. M. l’abbé W. J. Conway, curé Üe la paroisse, M. l’abbé J. E.

Il a dépensé sa vie au mi- Michaud, curé «de Breakeyville, P. Q., M. l’abbé Lynch, ee- 
beu des humbles ; la Provi- elésiastique' M. et Mde Pius Michaud, MM. Alphée et Ad- 
dence, pour le plus grand bien jutor Michaud de Notre Dame du Portage, P. Q., Mde Edou- 
de l’expansion de notre natio- ard Michaud de Breakeyville, M A. E. Thibault et sa nièce 
nahte, sans doute, 'a voulu Mde McCrowly, M. et Mde J. M, Si rois, M. et Mde L. A. 
qu’il vécut dans cette sphère Gagnon, Mde L. A. Dugal, M. et Mde J. N. Thibault, M. et 
d’action jusqu'à ses derniers Mde Adjutor Thibault, M. et Mdè J. E. Michaud, Melle Ber- 
moments. nier de Connors.

Sur sa tombe à peine fer
mée, je dépose l’hommage de 
mem profond respect et de m.. 
bien vive douleur.

41
Chambres confortables. Ser

vice de premier ordre. 
Salles d’échantillons à L dis

position des voyageurs.
Nos Sons Voyvrn sc sont enfin dé- 

ciflés et on fait actuellement la toi- 
!• tte prmtannièrcMe nos с1інплп< 
N Y.st ce pas que c’est un peu tard ? 
Foui quoi ne prendrait on pas і’ha 
bitude de travailler nos chemins dès 
qne la terre est découverte et dég» - 
éc. Ax ec cette chère x ieille routine 

de ne donner la ' Corvé” qu'après 
le* «cm* nces nos ch* mitis ne sont 
passable' que quelque temps de 
l'année II faudrait dès que la sa і 
son le peimet faire les répaiatimis 
les plus urgentes, emplir les ornières 
au moins, puis après les semences 
nettoyer les fox>és, grave 1er, en un 
mot finir l'uuVragv. De cette ma 
niére nous pourrions voiturer une 
bonne partie de l’année sans risquer 
de casser nos (eufs et même de se 

cou.

S. J. BERNARD, 
hdmundstony N. Br

I *
S'assurer dans une Compagnie §

qui vous est ineoDBiie est іншеє pra
ter de l’orgeat a un etraager

L’Assurance sur la Vie»eet 
une chose sérieuse pour toute 
personne ou pour toute fairil
le. Voyez à ce que votre Po
lice soit placée dans une Corn- R 
pagnie dont la réputation J 
d’intégrité est hors de doute, J 

Depuis 67 années l'Union J 
Mutuelle de Portland a tou* | 
jours promptement rayé tou- ! 
tes réclamations légitimes, et 
elle çst connue comme une , 
Institution qui fait honneur à ! 
tes engagements.

un

їф.::
tv * •• * \y ■ c -j
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S V:sans Pendant le banquet, plussieurs cuvés du Maine sont ve
nus serrer la main du héros de la fête : MM, les abbés c"”se'le 
Etnand et Bombeau de Stè-Agathe, M. l’abbé Hnot, de St- ,,• • ,
David, M. l’Abbé Jénréson, de Grand Isle, le Révérend Su- pas l«“.,ôbdre desmwi^"” d"h 
périenr du collège de Van Buren, M. l’abbé Tianchemonta- tà-lui de M. Uljald Coutu-
сне de Sacré-Cœur ner.-fils de Didier Couturier, à MelиЛ! .4 - , , , , . le Marie Anne Roussel, fille de Lé-

Le banquet était des mieux préparés et les hôtes reçu- viteRonmêl, qui fut célébré 
rent des félicitations bien méritées.

Longue vie et succès à M. l’abbé Michaud.
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P. A. Landry, 
Juge en chef etc.

A. P. 1ABBIE,
O: rant g

R «Agence : Fort Kent, Maine jj 
і Résidence : Edmunds tou, K. B. Sl—

1
Dorchester, N. B. mercre

di matin le gîi La noce se fait à St- 
Jacfjues.

cou-
19 jura 1915.

Jean hen-ri.
Communiqué. v S.* 1 ілТ■ 11i’iv s
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